Conférence de Guillaume Lecointre

Le 10 Mars 2006  

CRDP Limoges

Dire: 

« C’est un insecte car il a 6 pattes »

au lieu de

 « Il a 6 pattes parce que c’est un insecte » 

Généralités sur la systématique

L’objectif : Identifier les êtres vivants, mettre de l’ordre dans le vivant, rendre le monde vivant intelligible. 

Les activités :
Reconnaître, 
Assigner=mettre un objet nouveau dans une boîte, 
Nommer = inventer des mots à portée générale.

D’où viennent les concepts qui sont derrière les mots ?

Les mots véhiculent des concepts.Les élèves ne connaissent pas les origines des concepts qui sont derrière les mots.

Avant on disait  « Ceci est un insecte » et ensuite on légendait les attributs .Le nom n’était pas associé aux attributs observés.Le fait que ce soit un insecte semblait émaner de l’insecte lui-même.

Le mot ne compte pas, c’est la boîte qui importe 

Nous devons trouver le moyen de renouer la classification avec l’observation.

Les concepts sont rigoureux, les noms sont des conventions entre scientifiques.

Les mots ne sont pas co-substantiels aux choses.

Je mets des animaux ensemble car ils ont quelque chose en commun.

Nous ne pouvons pas avoir une approche scientifique du mot dans une pensée existentialiste.

C’est la cohérence des concepts qui compte.

Le terme poisson est un mot vernaculaire. Ce mot renvoie aux époques où la classification était utilitaire.Le mot poisson ne rend pas compte du cahier des charges de la classification actuelle.

Des classifications confrontées aux clés de détermination :

TRIER : C’est un jeu de piste. Un chemin est balisé qui mène au nom de l’espèce.

Une figure branchue ne rend pas compte des propriétés du vivant. C’est l’hypertrophie du côté pratique. Ce qui importe c’est d’arriver au plus vite au nom de l’espèce. Exemple : les clés de détermination : la flore de Gaston Bonnier.
[image: image10.png]Un groupe paraphyléthique comprend un ancétre et une
partie seulement de ces descendants .




CLASSER : C’est une mise en ensembles, guidée par des propriétés que l’on a décidé de rendre sur le vivant.

La classification doit rendre compte de l’apparentement relatif des espèces. Des attributs sont subordonnés les uns aux autres.Il existe des attributs plus fins.

On fabrique des boîtes.
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[image: image15.emf]Ou bien… Passez par un tableau

Tête, Yeux,  Plumes,  Pavillons,  poils,  ailes mb, antennes, nageoires à r., 4 membres, etc. 

Libellule x,  x,                          x,     x

Moustique x,  x,                          x,     x

Rat musqué x,  x,             x,    x,                                 x

Campagnol x,  x,             x,    x,                                 x

Canard x,  x,   x,                                                  x

Poule d’eau x,  x,   x,                                                  x

Brochet x,  x,                                            x

Poisson-chat x,  x,                                            x
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Graphe connexe (relié), non cyclique.

Le vaste problème de l’égocentrisme (anthropocentrisme)

Le mot Invertébré vient d’une époque où l’Homme était au centre du monde.

Des termes égocentrés :

· Les invertébrés

· Les arts premiers 

· La world music (toutes celles qui ne sont pas  de l’occident industrialisé)

· La province

· Les extraterrestres.

En science, on essaie de circonscrire rationnellement, on ne peut y arriver avec des termes égocentrés (des absences d’attributs)

Ex : « Décris moi ton copain avec ce qu’il n’a pas »

La liste est infinie. La question n’a pas de sens.

Les termes égocentrés sont inaptes à rendre compte de ce que l’on regarde.

Le scientifique était le  serviteur de la théologie à l’époque où l’Homme était au centre du monde. Cela fait 150 ans que cela a changé.

CLASSER, OUI mais COMMENT ?

Classer = créer des liens porteurs de sens entre les objets.

Quels sont les concepts qui seront derrière les ensembles ?

Il existe plusieurs cahiers des charges de la classification.

Pour manger :

Fruits de mer, volailles, bétail.

 Pour décrire les milieux :

Zooplancton, fouisseurs

Pour parler des origines de ce qui existe :

Arthropodes, tétrapodes, deutérostomiens ;

A l’époque de Linné, la science était divine, il s’agissait de rendre intelligible le plan divin.

Linné a permis de faire des progrès dans des parties de la vie non accessibles : Opilions….Acariens.

Algue : 
Mot qui a une cohérence en écologie mais pas en apparentement.

Les algues brunes sont apparentées aux Diatomées.

Reptiles :
L’hormone hypophysaire du crocodile est plus proche de celle de l’oiseau que de celle de la tortue.

Le concept de reptiles n’est pas un concept en apparentement.

La classification naturelle : 

Elle restitue les propriétés des êtres vivants, elle parle des origines de ce qui existe.

	Utilitaires
	Ecologie
	Systématique

	Poisson
	Poisson
	Poisson

	Actinoptérygien
	Actinoptérygien
	Actinoptérygien

	Phytoplancton
	Phytoplancton
	Phytoplancton

	Bétail
	Bétail
	Bétail

	Nuisibles
	Nuisibles
	Nuisibles

	Invertébré
	Invertébré
	Invertébré

	Mammifère
	Mammifère
	Mammifère


Classer aujourd’hui :  La classification aujourd’hui peut être assimilé à un discours sur les origines des êtres vivants qui forment la biodiversité.
Les idées scalistes et leurs avatars actuels :  A l’époque de Linné (1738), le cahier des charges doit rendre compte du plan divin, d’où les groupes égocentrés. Il hiérarchise les attributs qu’il voit dans la nature. Il crée des rangs pour spécifier le degré de généralité de la boite.


Les notions de Genre –espèce : Il s’agit d’une nomenclature binominale pour désigner le vivant.

Les mots ont plus d’inertie que les concepts, ils traversent les siècles alors que les concepts qui les ont forgés sont déjà morts.

La représentation du monde à l’échelle de Linné est  l’échelle des êtres vivants produite par Charles Bonnet en 1745, échelle forgée plus tôt par Leibniz.

Il s’agit d’une échelle fixiste où sont empilés des niveaux de complexité croissante.

Cette échelle est une illustration de la perfection du plan divin. (Au-dessus des hommes on y trouve les anges)


Dans notre culture, l’échelle des êtres a été rhabillée par des oripeaux évolutionnistes.

Exemple de discours scaliste : « La truite est intermédiaire entre le requin et l’homme »

La métaphore de « chaîne » est «  linéaire », elle n’est pas « branchue ». 

L’idée de chaînon manquant est scaliste.

Qu’est ce qui justifie la présence de  l’homme en haut de l’échelle des êtres vivants ?

Il y a en fait une confusion, entre un discours sur les valeurs (Dieu a créé l’homme à son image) et un discours sur les faits. A l’époque, la science doit respecter les textes sacrés.

On hiérarchise pour des raisons de valeurs les performances de certains organes (le néocortex). On est dans un discours de valeurs.

Si le néocortex est appréhendé avec la même méthode que les autres organes, le discours devient rationnel et permet de trouver la place de l’homme dans le vivant.

Le problème du dessein intelligent : 

Dessein intelligent = refus d’enseigner que l’homme n’a pas plus de valeur que le ver de terre

Discours scientifique = les méthodes d’interférence (d’étude) de structure du vivant sont les mêmes pour l’homme et le ver de terre.

Il faut quitter le discours de valeurs.

L’homme est un singe zoologiquement parlant :

Singe : 2 frontaux fusionnés

Chien : suture des frontaux

Chat : suture des frontaux

Ouistiti : pas de suture

Babouin : pas de suture

Australopithèque : 1 frontal

Chimpanzé : 1 frontal

Homme : 1 frontal                 l’homme est un singe zoologiquement parlant.

Les problèmes posés par l’idée de « Dessein intelligent » et leurs conséquences:

· Prendre la science comme porteuse potentielle d’un message moral dans ses méthodes

· Mise en adéquation de la forme des organes et de leur fonction dans la nature.

· Contre l’avortement car les adeptes de cette pratique traitent les organes contre ce à quoi le créateur les a destinés.

· Contre l’homosexualité car c’est une utilisation des organes non conforme à ce à quoi le créateur les a destinés.

L’antiracisme doit être fondé sur des ressorts moraux et politiques pas sur le fait que la science a dit qu’il n’y avait pas de races. La science a prouvé qu’il n’y avait pas de race mais si la science n’avait rien prouvé, faudrait-il être raciste ?

La science n’a pas à légitimer des assertions morales, politiques ou métaphysiques, elle ne traite que du fait.

L’échelle des êtres qui réduit l’ensemble de la biodiversité aux capacités d’un organe, sera toujours sauvée si on mélange le discours de valeurs et le discours des faits.

Notions phylogénistes :
Nous sommes des mosaïques de traits apparus il y a des millions d’années.

(Primitifs sur l’olfaction, hypertrophiés du néocortex)

Nous partageons certains de ces traits avec d’autres êtres vivants.

Tous les êtres vivants sont au même niveau, il y a diversité du vivant, chacun « fait ce qu’il veut » à son niveau.

Diversité en bout de branches

Unicité en branches profondes




La figure peut être envisagée comme un mobile pendu au plafond.

On peut faire pivoter les branches horizontales autour de l’axe vertical.

La question est « Qui est plus proche de qui ? »

Cousteau : « La nature est le sujet du verbe » (mais c’est quoi la nature ???)

Notre grammaire n’est pas faite pour parler d’évolution, elle est structurée vers un psychisme orienté par des actes volontaire, d’où un finalisme larvé de nos insertions : « La nature a fait ceci… »

Diderot : 1859 « Le rêve »  d’Alembert : texte provocateur, transformiste. Quelle est la cause du plan divin ?

Maupertuis : Si l’horticulteur transforme les fleurs, la nature a pu le faire chez l’homme.

1859 Darwin  et Wallace :«The origin of species » : permet d’expliquer l’origine des espèces sans l’intervention du divin.

Le terrain est lourdement revendiqué par la religion.

Darwin voit des chats noirs, roux…Il a redonné son importance à la variation, il est dans le nominalisme.Il voit le carburant de l’évolution qu’est la variation.

Pourquoi la nature est-elle discontinue ?
Il y a un mécanisme de la nature qui ne retient que quelques variants dans un milieu donné.

Les espèces subissent des modifications.
Si les modifications sont favorables, I l y aura des bébés à la génération suivante.
Si le milieu est le même à la génération suivante  il y aura plus de bébés.
Les autres variants de population auront alors une fréquence relative en diminution.

1ère génération            2ème génération           3ème génération        n ème génération

variant  = 10%             variant= 30%                 variant = 50%            Variant= 100%

La variation est une matière que malaxent les milieux, cela aboutit à la sélection naturelle.

Il n’y a pas de destin des espèces. En effet, qui sait ce que seront les milieux plus tard ?

L’échelle des êtres présuppose un destin (le développement de la vie est voulu par une fin, la fin aspire les moyens)

Dans la théorie de l’évolution, il n’y a pas de destin. Les espèces font ce qu’elles ont à faire avec leur héritage.

Tout système naturel est fondé sur la filiation des espèces entre elles.

D’où viennent les attributs communs chez des espèces qui ne se croisent pas ?

	lézard
	chat
	chien

	Pavillon de l’oreille
	Pavillon de l’oreille
	Pavillon de l’oreille

	
	poils
	poils


· On peut envisager une maman commune préhistorique 

Les enfants prennent conscience que l’ensemble qui a été fait est lié à une filiation  que l’on peut définir comme une communauté d’ascendance.

En 1859 : On construit un arbre généalogique : qui descend de qui ? Dans une généalogie, les ancêtres sont identifiés.

Darwin dit : « On fait une reconstitution partielle de généalogie : La question est plutôt « Qui est plus proche de qui ? » (Beaucoup de discours télévisés confondent en fait les deux questions)

Tant qu’on ne se croise pas, on diverge, on devient non interféconds.

L’espèce se définit dans l’arbre théorique de la vie comme un continuum généalogique entre un point de rupture du flux généalogique et un autre point de rupture. (Si l’individu n’est pas interfécond en back cross avec les ancêtres alors il n’est pas de la même espèce)
La généalogie du vivant est arborescente à grande échelle. Par contre elle est réticulée à une échelle fine).

La question du : Qui est plus proche de qui ?

Phylogénie (genie : genèse ; phyllum : lignées)

Degrés d’apparentement relatif.

1866 : Ernst Heckel (le gène est une notion postérieure)

Darwin n’a pas le mot phylogénie dans son vocabulaire. 100 ans après Darwin, on confond « Qui descend de qui » et « Qui est plus proche de qui ? »

Les fossiles ne sont pas des ancêtres incarnés (comme on ne peut remonter le temps, on ne peut pas savoir de qui les espèces fossiles sont les ancêtres), ce sont des mosaïques d’attributs comme les êtres vivants actuels.

En phylogénie, les ancêtres sont des reconstitutions incomplètes. On n’aurait pas du donner des prénoms à des fossiles car on ne peut les identifier au sens généalogique du terme.

Lucy est plus proche de nous qu’elle ne l’est du chimpanzé.

L’archæoptéryx est plus proche de l’oiseau que du tyrannosaure.

Dire que l’homme descend du singe suggère que l’homme n’est pas un singe.

Il faut commencer par dire que l’homme est un singe (2 frontaux fusionnés)

Pourquoi les figures sont-elles dichotomiques ?






On a répondu à la question « Qui est plus proche de qui ?

Si la forme de l’arbre est la suivante :






On ne sait pas qui est plus proche de qui.

Chaque branche est une boîte. On a une classification conforme aux souhaits darwiniens.

Certains attributs sont plus développés dans le vivant que d’autres.

Le concept de tétrapodes est argumenté par la présence objective de membres marcheurs.
Les invertébrés n’héritent pas de leur absence de vertèbres.Or on ne peut s’intéresser qu’à ce que les êtres vivants possèdent. 

Il faut faire un ensemble avec les attributs observés. Les groupes constitués seront alors compatibles avec la phylogénie.

Dire « Il y a cinq classes » entraîne une rigidification des discontinuités apparentes dans la nature.

Dans un arbre phylogénétique, les classes n’ont pas le même rang. 2 branches de même niveau d’inclusion ont le même rang.  

La notion de Groupe monophylétique                                                

[image: image1.png]Un groupe monophylétique comprend un ancétre commun
hypothétique et tous ces descendants .





Exemple de groupe monophylétique : celui des mammifères. Les mammifères possèdent  un attribut qui leur est exclusif : la mandibule constituée du seul os dentaire.

Un groupe monophylétique comprend un ancêtre commun hypothétique et tous ses descendants.

La notion de Groupe paraphylétique


L’ancêtre de C et D invente le crâne (partagé par tous les poissons).Il y a des crânes chez tous les tétrapodes..Il y a des crânes en dehors des poissons : ce groupe ne parle pas d’apparentement.

L’amnios est présent chez les reptiles. L’amnios existe chez les oiseaux et chez les mammifères. Le groupe « reptile » est un groupe incomplet.

Dans un groupe incomplet, certains membres sont plus apparentés à ce qu’il y a au-dehors.

La truite partage plus d’attributs avec l’homme qu’avec le requin. Il y a donc un problème d’apparentement dans le groupe des poissons.

Les dipneustes et l’homme ont en commun des poumons alvéolés. En cela, les dipneustes sont plus proches de l’homme que du requin.

Crâniates - Vertébrés- Gnathostomes – Osteichtyens - Sarcoptérygiens (appendices pairs charnus et attachés au corps par une seule pièce : humérus ou fémur)

Les crocodiles et les oiseaux ont en commun la mandibule fenêtrée et le gésier.

Tous les dinosaures ont des pierres à gésier (de nature minérale et non de celle du gisement).

Les therapsides et les pélicosaures (lignée des  synapsides) présentaient une fenestration de la tempe.

La classification n’a pas pour objectif d’être pratique. On y pose des mots relatifs à des concepts rigoureux.
La science donne accès à des niveaux de réalité auxquels nos sens échappent.

On peut simplifier secondairement une classification.

Les oiseaux ont des écailles sur les tarses.

Darwin a dit ce qu’il convenait de faire mais pas comment.

C’est au milieu du XX ème siècle (1950) que  la recette a été trouvée.

Arbre de partage de structures.

Notion de temps relatif.


[image: image2]
Un fossile est une trace minéralisée d’un animal ayant vécu dans le passé. Il faut se méfier de l’âge d’un fossile.

On accorde une valeur à certains évènements de la vie comme la « sortie de l’eau ». La vie ne cesse de rentrer et de sortir de l’eau, il y a des oscillations.

Ce sont les eaux qui se sont retirées.

De nombreux animaux existaient sur terre avant la sortie des eaux des tétrapodes.

Au Dévonien : dans les zones de fleuves asséchées, Il y avait des animaux marchant sur le fond, le câblage neuro -musculaire existait déjà.
L’eau se retire, il faut alors capter le dioxygène de l’air (Acanthostega).

La plume n’a pas d’abord servi à voler.Il y avait des plumes non volantes sur des dinosaures ptéropodes.

L’enjeu du XX ème siècle est de faire des groupes complets. Hennig (1913- 1976)

La notion d’homologie

        singe                            brochet                   pingouin


[image: image3]
Les 3 mandibules sont différentes mais dans le squelette, elles correspondent à la même chose. 
La notion d’homologie permet de poser un mot sur des réalités matérielles distinctes.

Homologie primaire :

On parle d’homologie primaire quand on observe 2 structures qui prises chez 2 organismes différents entretiennent avec les structures voisines les mêmes connexions et les mêmes relations topologiques et ceci quelles que soient leur forme et leur fonction.

Cette homologie est héritée putativement  d’un ancêtre commun (je parie que ces structures doivent avoir été héritées par voie d’ascendance commune).
Il faut construire l’arbre
Dans l’arbre, regarder quelle ressemblance est héritée d’un ancêtre commun.On définit alors si l’homologie est une homologie  de filiation ou homologie secondaire

L’homologie primaire est faite par connexions. L’arbre dira si j’ai raison.

Un caractère est une collection d’attributs sur laquelle je peux faire une hypothèse d’homologie.

Exemples : écailles –plumes.

Les écailles présentent une communauté de formes. On émet l’hypothèse que les différentes écailles sont les mêmes.

Le caractère simplifie la ressemblance que l’on veut spécifier.

On émet une hypothèse de filiation entre les écailles et les plumes.

8 attributs

2 états

1 caractère

comment savoir si [image: image4.emf] 
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ou    [image: image7.emf] 
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 ?

Il est essentiel de déterminer l’état primitif et l’état dérivé d’un caractère.On dit que l’on polarise le caractère.

On peut polariser les caractères par comparaison avec un extra- groupe.

Le critère extra -groupe consiste à choisir une espèce extérieure à l’échantillon à classer.




                                  X = ancêtre théorique

L’ancêtre X permet de définir l’extra -groupe.On a choisi l’extra -groupe de manière à ce que son point de branchement dans l’arbre phylogénétique soit antérieur au dernier ancêtre commun à toutes les espèces de l’échantillon à classer.

Si dans l’extra- groupe j’ai 
alors    


Il ne faut pas faire de groupes sur les états qui sont dehors.

Ce sont les innovations évolutives qui ont permis de faire les groupes.

Il n’y a pas d’espèces, de groupes primitifs.

QUITTER L’ESSENTIALISME

L’ornithorynque est qualifié de primitif au sein des mammifères au regard de la ponte d’un œuf.

Une espèce ne peut être primitive dans son ensemble. Seul un caractère peut être primitif.

La notion de primitif ou de dérivé est relative à l’échantillon

Si on traite le vivant en termes de mosaïque, il n’y a pas d’absolu. Les notions sont relatives, cela dépend du groupe auquel on s’adresse.

Comment construire un arbre ?  
L’exemple tortue, crocodile, pigeon

grenouille      

                      tortue       crocodile         pigeon


G        T        C          P



G       T        C      P

L’extra groupe fait parie des postulats.La grenouille s’enracine plus profond dans l’arbre de la vie que l’ancêtre commun aux trois autres.

Il y a deux façons de faire un tableau à double entrée.

	
	grenouille
	tortue
	crocodile
	pigeon

	Caractère 1
	
	
	
	

	Caractère 2
	
	
	
	

	Caractère 3
	
	
	
	

	Caractère 4
	
	
	
	

	Caractère 5
	
	
	
	

	Caractère 6
	
	
	
	


	
	Caractère 1
	Caractère 2
	Caractère 3
	Caractère 4
	Caractère 5
	Caractère 6

	Pigeon
	
	
	
	
	
	

	Crocodile
	
	
	
	
	
	

	Tortue
	
	
	
	
	
	

	Grenouille
	
	
	
	
	
	


Exemples de caractères :
1 : développement (amnios ou non)

2 : tube digestif (avec ou sans gésier) (gésier= œsophage musculeux)

3 : mandibule (pleine ou fenêtrée)

4 : bec corné

5 : appendices ((membres antérieurs servant à la marche ou ailes)

6 : colonne vertébrale

Tout ce que porte l’extra groupe est primitif pour l’échantillon.

Il y a des caractères qui ne sont pas informatifs : exemple : le caractère 6 :colonne vertébrale  car ces animaux  ont tous des vertèbres (.le fait de posséder une colonne vertébrale ne permet pas de discriminer 2  espèces parmi les 3 espèces de l’échantillon)

	
	grenouille
	tortue
	crocodile
	pigeon

	amnios
	0
	1
	1
	1

	gésier
	0
	0
	1
	1

	mandibule
	0
	0
	1
	1

	Bec corné
	0
	1
	0
	1

	ailes
	0
	0
	0
	1

	Colonne vertébrale
	0
	0
	0
	0



Redondance

La présence de membres antérieurs servant à la marche est observée dans l’extra -groupe : l’état 0 du caractère 5 que partagent la tortue et le crocodile est donc un état primitif.

Or c’est le partage d’un état dérivé et non d’un état primitif qui permet de construire des groupes signant un apparentement exclusif.

Un caractère informatif se présente au moins sous deux états, ce qui exclut le caractère 6. Chacun des états doit être représenté au moins deux fois, ce qui exclut les caractères 1 et 5.

Ici, les seuls caractères informatifs sont : 2, 3 et 4.

Situer les transformations de caractères sur les arbres :

Il faut placer sur les trois arbres possibles les hypothèses de transformation.Ensuite, il faut respecter le principe d’économie d’hypothèses ou principe de parcimonie
Il faut choisir l’arbre le plus parcimonieux (celui qui contient le moins d’hypothèses de transformations), le plus cohérent.

Une homologie II est acquise par vois d’ascendance commune

Une homoplasie est une ressemblance non acquise par voie d’ascendance commune.               (Ressemblance trompeuse)

COMMENT GERER L’ABSENCE DE THEORIE EN SIXIEME ?

Qu’est ce qu’une théorie ?

Tout discours ayant besoin d’utiliser les sciences à des fins non scientifiques isole les faits des théories. Ce sont des discours manipulateurs. Or aucun fait n’est lisible sans théorie qui lui donne son  sens. Les théories organisent des classes diversifiées de faits. Fait = pièce du puzzle .Théorie =puzzle . Le pouvoir prédictif en sciences vient de la cohérence des théories.
Une théorie sans fait n’est qu’une fantaisie mais des faits sans théorie ne sont que chaos.



La collection doit être étroitement contrôlée. Il ne peut y avoir qu’une série d’ensembles emboîtés.On supprime ainsi les pièges, les ressemblances trompeuses.

On peut remettre les ressemblances trompeuses quand la théorie est comprise.

Au cycle 3

1. Sélectionner 2 mammifères, 3 arthropodes (épeire, faucheux, abeille ou cafard)
2. Faire émerger les critères :

· ils font la même chose (volent, nagent, pondent des œufs)

· ils vivent au même endroit (mer, prairie)

· ils sont ceci ou cela a priori (insectes…)

· ils ont la même chose (pattes)

· ils n’ont pas (pas observé)

3. Les faire dessiner pour renouer avec « ils ont » :

· une tête, une bouche, des yeux, un bec, des plumes ,des nageoires, des poils, des moustaches, des oreilles, des antennes,des vibrisses, des barbillons,, un pavillon de l’oreille,des ailes membraneuses, un squelette interne ou externe…

2. Faire des ensembles nommés par attributs

Demander ce qu’ils ont tous, faire des ensembles inclusifs (les noms sont des conventions, ils peuvent être donnés après)

Une fois les ensembles construits, assigner la « bête à piège » dans les ensembles déjà constitués. Exemple : la chauve souris (ailes, poils, pavillons aux oreilles).mettre la chauve souris dans l’ensemble d’animaux avec lesquels elle partage le plus d’attributs (maximalisation de cohérence).
Explication de la théorie :
D’où vient ce qu’ils ont en commun ?

· Parce qu’ils vivent au même endroit

· Parce qu’ils font des bébés ensemble

· Parce qu’ils sont de la même famille

· Parce qu’ils sont cousins

· Parce qu’ils ont des mamans préhistoriques

· Parce qu’ils ont des ancêtres.

· Parce que c’est Dieu qui le leur a donné.

Dieu est l’explication omnipotente.le recours permanent à la transcendance annihile le recours à la science. Une réponse qui a réponse à tout n’explique rien.

En sciences :

· Une multiplicité de réponses

· Unicité de la méthode

Les ensembles emboîtés sont comme un arbre vu d’en haut :


Classement : Placer une nouvelle espèce :

· Une espèce actuelle

· Une espèce fossile

Ecailles dures : sauropsidés

Mandibule fenêtrée : archosaures

Pouce opposable : primates

Poils, pavillons : mammifères

Antennes : hexapodes

4 membres : tétrapodes

Yeux : animaux

S’il y a des reptiles, ajouter des oiseaux.


L’oviparité est à laisser tomber.

Eviter les cloportes, les serpents, les orvets.

Eviter tout ce qui a perdu la tête (les fixés)

Eviter ceux qui ont des pattes à orteil retourné, ceux qui ont 2 doigts

Exemple  de collection à classer :

· Limnée

· Petit gris

· Epeire

· Tegenère

· Abeille

Qu’est ce qu’on voit ?

-Ailes membraneuses ou  plumeuses (à l’intérieur, il y a un squelette)

-Membres

-Têtes

-Coquille

-Poils (en kératine, différents de ceux 

qui émergent de la cuticule              soies )

-écailles libres ou soudées
-yeux

-plumes

-griffes plates (ongles) ou modifiées (sabots)

-mucus

-pattes (6, 8)

-pavillon

-tentacules

-moustaches,vibrisses

-queue

La nageoire des Cétacés n’est pas homologue avec la nageoire des téléostéens

Il existe des productions secondaires de griffes : sabots, ongles.

ANIMAUX : mouvement (muscles moteurs) et collagène.

Rappel : pour gagner du temps, utiliser le tableau à double entrée.


                                                                                     Limnée

                Epeire

                   Tégénaire                                                          Petit gris

                                                     Abeille

                                                         Blatte

                  Moineau

                   Poulet 

                       Lézard vert

                Chien

                 Chat

Cas du
 Serpent :
Les ancêtres du serpent avaient des pattes. Les ergots sont des vestiges de pattes.

Cas des virus

· Si la vie= autonomie (dans l’espace, dans le temps) de l’aptitude à gérer son métabolisme alors les virus sont exclus du vivant.

· Si la vie = la simple capacité d’une molécule répétitive à se dupliquer dans l’espace et dans le temps alors les virus appartiennent au vivant.

Cas des prions

Prions = protéines qui peuvent transférer une information à des protéines sœurs dans l’espace et dans le temps.

Les gènes doivent être les témoins des histoires des espèces pour faire de la phylogénie.
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